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C’est le Christ qui révèle à Jean le récit de la fin des temps.
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L’Apocalypse de Cambrai est l’une des rares datant de l’époque 

carolingienne, sans doute même l’un des plus anciens manuscrits qui nous 
soient parvenus. 

Rédigée vers l’an 900 dans le Nord-est de la France, peut-être même 
à Cambrai où elle est aujourd’hui conservée à la médiathèque municipale 
(Ms.B.386), elle comporte 46 images à pleine page, un texte occupant la 
page opposée. Mais elle ne couvre pas, loin de là, le cycle complet de 
l’Apocalypse de Jean. 

Les enluminures ont conservé des teintes vives et fraîches. 
Les illustrateurs se sont inspirés de la peinture de l’antiquité tardive, 

mais aussi de l’Apocalypse de Trèves, d’un siècle antérieure. 
J’ai même noté une certaine analogie avec les fresques du Panteón 

real de León, dans les Asturies.  
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f° 2v - Jean reçoit de l’ange la révélation divine
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f° 3r – Incipit – Une page de texte fait toujours face à une enluminure.
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1.4 – Jean est chargé d’adresser aux sept Églises d’Asie.
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2 – Lettre à l’Église de Sardes.
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2 – Lettre à l’Église de Philadelphie.
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2 – Lettre à l’Église de Laodicée. 
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2 – Lettre à trois autres églises. 
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Le Christ inspire Jean.
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4.1 - Je vis, dressé dans le ciel, un trône sur lequel siégeait Quelqu'un. Cet 

être avait l'aspect du jaspe ou de la cornaline. Un arc-en-ciel couleur d'émeraude 
couronnait le trône. Tout autour, assis sur des sièges, se tenaient vingt-quatre 

vieillards vêtus de blanc et couronnés d'or. 
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4.5… - Devant le trône brûlaient sept lampes de feu qui sont les sept Esprits 

de Dieu. S'étalait là une mer transparente semblable au cristal.  
Autour du trône se tenaient quatre Vivants. Le premier Vivant ressemblait à 

un lion, le second à un jeune taureau, le troisième avait face humaine alors que le 
quatrième paraissait être un aigle en plein vol.  
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5.6 - Alors se dressa un Agneau. Il avait sept cornes et sept yeux qui sont les 

sept Esprits de Dieu en mission sur la terre.  
L'Agneau s'avança et il reçut le livre de la dextre de Celui qui siège sur le 

trône.  
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8.3… - Je vis alors les sept anges qui se tiennent devant Dieu ; ils reçurent 

chacun une trompette.  
Muni d'une pelle d'or un autre ange vint près de l'autel. On lui remit de 

nombreux parfums afin qu'il les offrît avec les prières de tous les saints sur l'autel 
d'or qui se trouvait devant le trône. Et, de sa main, monta devant Dieu la fumée 
des parfums et la prière des saints.  
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8.6 - Le premier sonna. Alors grêle et feu mêlé de sang s'abattirent sur la 

terre dont le tiers fut consumé, le tiers des arbres brûla et toute verdure se calcina.  



 18 

 
8.8 - Le second ange sonna. Telle une montagne de feu une masse embrasée 

s'écroula dans la mer dont le tiers se changea en sang. Et le tiers des créatures 
vivant dans la mer périt, le tiers des vaisseaux sombra.  
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8.10… - Lorsque sonna le troisième ange, un énorme astre incandescent, 

nommé 'Absinthe', tomba du ciel sur le tiers des fleuves et des sources qui se 
transformèrent en absinthe ; et bien des gens périrent de ces eaux devenues 
amères.  

Ma vision se poursuivit. Volant au zénith un aigle cria d'une voix puissante : 
« Malheur, malheur, malheur aux habitants de la terre car vont retentir les trois 
dernières trompettes ! »  
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9.1… - Il s'échappa de l’abîme des sauterelles qui recouvrirent la terre ; on 

leur donna un pouvoir semblable à celui des scorpions sur terre. On leur ordonna 
de ne point nuire à l'herbe, à toute verdure ou à tout arbre mais de ne s'attaquer 
qu'aux hommes ne portant pas au front le sceau de Dieu. Elles ne devaient pas les 
tuer mais les tourmenter cinq mois durant. Et leurs piqûres sont aussi cruelles que 
celles des scorpions. En ces jours les hommes chercheront la mort sans pouvoir 
la trouver ; ils souhaiteront mourir et la mort les fuira !  
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9.17… - Ces sauterelles avaient l'aspect de chevaux équipés pour la guerre.  
La tête des chevaux était comme celle du lion et leur gueule crachait feu, 

fumée et soufre.  
Alors, de ces fléaux vomis par leur gueule, périt le tiers des hommes. Car 

l'énergie des chevaux réside dans leurs gueules et dans leurs queues qui, comme 
celles des serpents, se terminent par des têtes qui ont pouvoir de nuisance.  
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9.13 - Lorsque sonna le sixième ange, une voix s'échappa des quatre cornes 

de l'autel d'or qui se trouve devant Dieu. Elle ordonnait au sonneur de libérer les 
quatre anges enchaînés sur le grand fleuve Euphrate. On les déchaîna donc, eux 
qui se tenaient prêts pour l'heure, le jour, le mois et l'an où ils devraient 
exterminer le tiers des hommes. J'entendis que leur armée était forte de deux 
myriades de myriades. 
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10.1… - Puis je vis un autre puissant ange descendre du ciel, vêtu d'une 

nuée. Son visage étincelait comme le soleil. Il tenait en main un petit livre ouvert. 
Ayant assis son pied droit sur la mer et le gauche sur la terre, il lança une 

clameur aussi forte que le rugissement du lion. Après quoi les sept tonnerres 
firent entendre leur voix. Quand ils eurent cessé et que je m'apprêtais à écrire, 
une voix venue du ciel m'ordonna : « Tiens secrètes les paroles des sept tonnerres 
et ne les transcris pas ! »  
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10.8 - La voix céleste m'ordonna alors : « Va et prends le livre ouvert que 

tient l'ange ! Prends-le et mange-le ! Il emplira tes entrailles d'amertume mais 
sera doux comme miel à ton palais ! » Je pris donc le livre et l'avalai.  

On m'ordonna alors : « Il te faut de nouveau prophétiser contre quantité de 
peuples, de nations, de langues et de rois ! »  



 25 

 
11.1… - On me remit alors une règle, me disant : « Mesure le Temple de 

Dieu, l'autel et les adorateurs.  
« Je donnerai à mes deux témoins de prophétiser pendant mille deux cent 

soixante jours, revêtus de sacs. Ce sont les deux oliviers et les deux chandeliers 
qui se tiennent devant le Maître de la terre. »  
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11.7… - « Quand ils auront fini de rendre témoignage, la bête surgie de 

l'abîme leur fera la guerre, les vaincra et les tuera. Leurs cadavres resteront 
exposés sur la place de la grande cité symboliquement appelée Sodome ou 
Égypte, là même où leur Seigneur a été crucifié. Et les habitants de la terre 
jubileront de cela car ces deux prophètes leur ont causé bien des tourments. »  
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11.11… - Mais voici que, ces trois jours et demi écoulés, Dieu leur donnera 

un souffle de vie. Du ciel, une voix forte leur intima l'ordre de monter aux cieux 
et ils s'élevèrent dans la nuée à la vue de leurs ennemis. À l'heure même se 
produisit un violent séisme et le dixième de la ville s'écroula, causant la mort de 
sept mille personnes.  
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11.15-19 - Le septième ange fit sonner sa trompette. Des voix puissantes 

clamèrent depuis le ciel : « Le royaume du monde est maintenant acquis à Notre 
Seigneur et à son Christ ; il règnera pour les siècles des siècles. » Les vingt-
quatre vieillards siégeant devant Dieu se prosternèrent face contre terre pour 
L'adorer. Puis s'ouvrit dans le ciel le Temple de Dieu et apparut dans ce Temple 
l'Arche d'alliance.  
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12.1-6 - Un grand signe apparut dans le ciel. C'était une femme se tenant 

debout sur la lune. Enceinte, elle criait dans les douleurs de l'enfantement.  
 Puis un second signe apparut : c'était un énorme dragon à sept têtes et à dix 

cornes. Sa queue balayait les étoiles du ciel et les précipitait sur la terre.  
Le dragon se posta devant la femme en gésine, espérant dévorer le 

nourrisson, Celui-là même qui doit paître les nations dès sa naissance.  
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12.7… - Alors se déclencha dans le ciel une guerre opposant Michel et ses 

anges au dragon assisté de ses séides. Mais ils n'eurent pas le dessus et furent 
chassés du ciel. Et il fut rejeté, l'énorme dragon, l'antique serpent, celui qu'on 
appelle le Diable ou le Satan, le séducteur du monde entier. Lui et ses anges 
furent précipités sur la terre.  
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13.1… - Je vis alors surgir de la mer une bête portant sept têtes aux noms 
blasphématoires et dix cornes couronnées de diadèmes. Cette bête faisait penser à 
un léopard mais ses pattes étaient semblables à celles d'un ours et sa gueule 
rappelait celle d'un lion.  
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Et le dragon transmit à la bête sa puissance, son trône et un immense empire.  
La terre entière en était émerveillée et elle suivit la bête. On adora le dragon 

car il avait remis le pouvoir à la bête ; on adora la bête en disant : « Qui donc 
peut lui être comparé ? Qui est de taille à lutter contre elle ? »  
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14.1-5 – Je vis ensuite l'Agneau sur le mont Sion, accompagné des cent 

quarante-quatre mille élus portant au front son nom et celui de son Père…  
Ils chantaient un cantique nouveau que nul ne pouvait apprendre, hormis les 

rachetés de la terre. Car ceux-ci suivent l'Agneau et ont été rachetés d'entre les 
hommes comme prémices pour Dieu et pour l'Agneau.  
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14.14… - Je vis ensuite une nuée blanche sur laquelle était assis quelqu'un. 

Couronné d'or, il tenait en main une faucille tranchante. Puis un ange sortit du 
Temple, criant d'une voix puissante : « Jette ta faucille et moissonne car l'heure 
en est venue, la moisson de la terre est mûre ! » lors l'ange de la nuée lança sa 
faucille sur la terre qui se trouva moissonnée.  
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15.1-4 - S'accompagnant de harpes divines les anges chantaient le cantique 

de Moïse et celui de l'Agneau : « Grandes et prodigieuses sont tes œuvres, ô 
Seigneur Dieu tout puissant, justes et droites sont tes voies, ô Roi des nations. 
Qui ne révèrerait, ne glorifierait ton nom ? Car Toi seul es saint ! »  
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19.11… - Apparut alors, dans le ciel ouvert, un cheval blanc dont le cavalier 

s'appelle ‘Fidèle et Véritable’. Montés sur des chevaux blancs et vêtus de lin 
blanc éclatant, les guerriers des armées du ciel le suivent.  

La bête fut alors capturée ainsi que le faux prophète. Bête et faux prophète 
furent tous deux précipités vivants dans l'étang ardent de feu et de soufre.  
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20.4… - Puis je vis des trônes sur lesquels s'assirent ceux à qui il a été donné 

pouvoir de juger. Je vis les âmes de ceux qui n'avaient adoré ni la bête ni son 
image. Tous ceux-là revinrent à la vie et régnèrent avec le Christ pendant mille 
ans. C'est la première résurrection. 
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20.10 - Alors le Diable, leur séducteur, fut jeté dans l'étang de soufre 

embrasé  où se trouvent déjà la bête et le faux prophète et leur supplice durera, 
jour et nuit, pour les siècles des siècles.  
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20.11… - À ce moment apparut dans le ciel un immense trône blanc et Celui 

qui y siège. Et les morts, grands et petits, se tinrent devant le trône. On ouvrit 
alors des livres, puis un autre, celui de la vie, et les morts furent jugés selon leurs 
œuvres. Et la mer rendit ses morts, la Mort et l'Hadès rendirent ceux qu'ils 
conservaient afin que chacun d'eux fut jugé selon ses propres œuvres.  
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21.1-8 - Puis m'apparurent un ciel nouveau, une nouvelle terre. Et je vis 

descendre du ciel, d'auprès de Dieu, la Ville sainte, Jérusalem nouvelle parée 
comme une épouse pour son jeune marié.  

Et, depuis le trône, une voix clama : « Voici la demeure de Dieu parmi les 
hommes. Il essuiera toute larme de leurs yeux. Il n'y aura plus de mort ni de 
deuil, de cri ou de souffrance car le monde ancien s'en est allé. »  
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21.9 - L'un des anges s'approcha de moi : « Viens et je te montrerai l'épouse 

de l'Agneau, Jérusalem, la Ville sainte qui descendait du ciel, d'auprès de Dieu, 
étincelante de sa gloire 
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21.10 - Elle resplendissait comme une pierre précieuse, comme du jaspe cristallin. 
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21.22 - Je ne vis nul temple à l'intérieur de la cité car le Seigneur Dieu tout 

puissant et son Agneau en sont eux-mêmes le Temple. 

 Illuminée par la gloire de Dieu et le flambeau qu'est l'Agneau la ville n'a 
besoin ni de soleil ni de lune pour l'éclairer.  
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22.8 - Le Seigneur Dieu, inspirateur des prophètes, a envoyé son ange pour 

révéler à ses serviteurs ce qui doit bientôt arriver. « Car mon retour est proche ! 
Heureux celui qui retient les paroles prophétiques de ce livre ! »  
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22.9 - Je me jetai alors aux pieds de l'ange pour l'adorer mais il me dit : 

« Garde-toi de faire cela ! Je ne suis qu'un serviteur au même titre que toi et que 
tes frères qui gardent les paroles de ce livre. C'est Dieu seul que tu dois adorer. » 
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L'ange me dit : « Ces paroles sont certaines et vraies ! Et, ajouta-t-il, ne 

garde pas secrètes les paroles prophétiques de ce livre car le temps est proche. »  
Et moi Jean, j'ai entendu et vu tout cela.  


